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Une deuxième crise des migrants est sur le point de submerger l’Europe
Pourquoi l’État de droit en Europe est sur le point d’être détruit

Richard Palmer
22/09/2023

Plus d’un demi-million de migrants ont demandé l’asile dans l’Union européenne au cours du premier semestre de cette
année. Il s’agit d’une augmentation de près de 30 pour cent par rapport à l’année précédente, le chiffre le plus élevé pour
cette période depuis la crise des migrants de 2014 à 2016.

La petite île de Lampedusa est en première ligne. 6 000 personnes y vivent ; 7 000 migrants sont arrivés en un peu plus d’une
journée. Le fait qu’il y ait plus de migrants que d’habitants pourrait conduire au désastre. Certains se sont échappés du centre
d’asile et ont érigé des barrages routiers.
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En Italie, 126 000 migrants sont arrivés cette année, soit deux fois plus que l’année dernière à la même période.

Thousands of the migrants on the Italian island of Lampedusa have decided to break out of the temporary asylum
center and are now building road blocks as a protest against the authorities. 

They demand to be allowed to go to mainland Europe immediately. pic.twitter.com/OlRVnoMLp0

— Visegrád 24 (@visegrad24) September 17, 2023

D’autres pays de l’UE sont en difficulté. Trente pour cent des demandes d’asile ont été adressées à l’Allemagne, soit plus que
n’importe quel autre pays, et de loin. L’un des grands débats politiques de l’été a été le suivant : Les piscines ont-elles besoin
d’une protection policière permanente ? Les piscines n’ont pas pu ouvrir leurs portes, le personnel ayant démissionné ou
refusé de venir au travail en raison d’agressions. Ces agressions sont principalement le fait d’immigrés musulmans, mais peu
de journalistes ou d’hommes politiques veulent en parler.

Tout indique que la situation va empirer. Les inondations en Libye pourraient avoir tué plus de 10 000 personnes. Une ville,
qui comptait autrefois 100 000 habitants, a été en grande partie détruite. Le tremblement de terre au Maroc a fait
environ 3 000 morts.
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Les crises provoquées par l’homme pourraient s’avérer encore plus meurtrières. Le Niger et le Mali ont connu des coups
d’État au cours de l’été. Le Soudan est en proie à une guerre civile qui a contraint environ 4 millions de personnes à fuir leur
foyer et laissant 6 millions au bord de la famine. Le Tchad et la République centrafricaine sont confrontés à des violences
internes. Des groupes terroristes ayant prêté allégeance à l’État islamique ou à Al-Qaïda sont actifs au Mali et au Burkina
Faso.

L’une des réponses de l’Europe à la crise des migrants de 2016 a été de payer un groupe de dictateurs pour enfermer les
migrants dans des camps de concentration. La Turquie a empêché les migrants de traverser le pays depuis le Moyen-Orient.
Les gouvernements du Soudan et de l’Algérie ont empêché les Africains d’atteindre la côte méditerranéenne. Certains de ces
gouvernements sont tombés, laissant des brèches dans le mur frontalier de l’Europe.

Les années 2015 et 2016 ont bouleversé l’Europe. Ces années ont transformé l’Alternative für Deutschland d’un petit parti
presque ringard axé sur l’économie en un mouvement de masse. Elles ont propulsé le successeur du parti fasciste de la
Seconde Guerre mondiale au pouvoir en Italie et ont donné naissance à toute une génération d’hommes politiques inspirés de
Benito Mussolini.

Que se passera-t-il lors du second tour ? Ceux qui ont prôné une politique dure à l’encontre des migrants sont aujourd’hui au
gouvernement.

La Première ministre italienne, Giorgia Meloni, pourrait perdre sa popularité si elle ne prend pas rapidement des mesures. À
Lampedusa, sa voiture a été bloquée par une manifestation de migrants. Pourtant, elle ne semble pas savoir ce qu’il faut faire.
« La question n’est pas de savoir comment décharger le problème, mais comment arrêter les arrivées en Italie, et je ne vois
toujours pas de réponses concrètes », a-t-elle déclaré à la chaîne de télévision publique italienne Rai 1.

Ces centaines de milliers de migrants posent de réels problèmes. Ceux qui réclament des réponses compatissent avec ceux
qui souffrent en Afrique du Nord. Mais ils sont conscients que l’arrivée de centaines de milliers de jeunes hommes en Europe
n’est pas la solution. Cela ne fait pas d’eux des racistes, des extrémistes ou des membres de l’extrême droite.

Le problème, c’est qu’aucun des grands partis européens ne veut parler de la crise. Parmi les quelques partis qui le font,
certains sont vraiment extrêmes ou d’extrême droite. Les autres sont contraints de travailler avec les partis d’extrême droite,
car c’est la seule façon de faire face à une crise qui touche toute l’Europe.

C’est ce qui se passe depuis 2016. Les partis autrefois considérés comme inacceptables dominent dans certains pays, et ont
pris le pouvoir dans d’autres.

Mais que se passera-t-il si ces pouvoirs ne parviennent toujours pas à résoudre le problème ? Que fera l’Italie après Meloni ?

Pendant de nombreuses années, l’Occident a été dirigé par des leaders ayant des principes et des valeurs similaires, quel
que soit le pays dans lequel ils vivaient. Ils croyaient au libre-échange, à la gratuité des soins de santé, à la lutte contre le
changement climatique et à la tolérance—voire l’encouragement—de l’immigration. Ils se considéraient comme des
personnes tolérantes et compatissantes. En Europe, ils ont inscrit leurs idées dans la loi. Non seulement dans le droit
national, mais aussi dans des traités de droit international et des documents fondamentaux tels que la Convention
européenne des droits de l’homme. Cette convention fait plus que consacrer les droits fondamentaux inscrits dans la
Constitution des États-Unis, à savoir la vie, la liberté et la recherche du bonheur. Ces élites de gauche sont plus
compatissantes que cela. Les gens ont droit à une vie de famille. Toute personne prétendant être un réfugié a le droit de
demander l’asile. Les gens ont le droit d’avoir de l’air et de l’eau propres, ce qui donne lieu à des procès sur le changement
climatique.

Quand tout va bien, les gens sont d’accord avec tout cela. Mais la situation s’aggrave. De plus en plus de gens en ont assez.

Or, le consensus de l’élite dirigeante a beaucoup de pouvoir. Il est ancré dans les fondements des États européens
modernes, dans le droit constitutionnel et les principes fondateurs du Conseil de l’Europe et de l’Union européenne. Les élites
ont eu des décennies pour faire en sorte que leurs principes soient complètement imbriqués dans l’ensemble du système
gouvernemental européen.

Lorsque quelqu’un comme Meloni est élu—qui s’oppose à l’immigration de masse et promet des mesures énergiques—elle
est coincée.

Il existe une solution simple. Prenez les migrants de Lampedusa et ramenez-les en Afrique. Que les migrants soient
ramassés dans les eaux européennes ou arrêtés sur les côtes européennes, ramenez-les. Déposez-les sur les côtes de la
Libye ou de l’Algérie.

Il s’agit sans doute aussi de la solution la plus humaine. Environ 20 000 migrants sont morts ou ont disparu en tentant de
traverser la Méditerranée depuis 2014. En ramenant tous les migrants en Afrique, on les dissuade de traverser en premier
lieu. Cela permettrait de sauver des milliers de vies.

Pourtant, cette solution est totalement illégale. En vertu des lois nationales et internationales sur les droits de l’homme, tous
les migrants doivent passer par une procédure d’asile. Ils peuvent faire appel et perdre des documents essentiels. Avec plus
d’un million d’arrivées par an, l’Europe ne dispose pas des ressources nécessaires pour les traiter dans un délai raisonnable.
La plupart des migrants sont autorisés à entrer ou disparaissent avant d’être expulsés.

Les élites de gauche ont placé les citoyens européens excédés devant deux options : accepter une migration de masse
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indéfinie et voir leur État-providence s’effondrer, la culture de leur pays changer, leurs villes devenir dangereuses et leurs
amis se faire attaquer. Ou bien ils peuvent enfreindre la loi.

Ils pourraient essayer de trouver un moyen juridique de retirer les protections constitutionnelles des migrants du droit
constitutionnel et des traités internationaux. Mais cela prendra des années, et ils n’en ont pas les moyens.

L’Europe devra céder à l’immigration de masse ou briser le système. Au fur et à mesure que la crise s’aggravera, elle choisira
la seconde option.

Si Mme Meloni n’est pas disposée à contourner l’État de droit et à expulser les migrants en masse, elle sera remplacée par
quelqu’un qui le sera.

La crise des migrants n’est que l’une des nombreuses pressions qui pèsent sur l’Europe.

Depuis des années, nous vous avertissons sur la base des prophéties bibliques qu’un changement radical est en train de se
produire en Europe. Daniel 8 et 11 sont remplis de prophéties que Dieu a données environ 500 ans avant la naissance de
Jésus-Christ. Certaines de ces prophéties sont devenues historiques. En 323 avant J.-C., un grand « roi de Javan » (ou, de
Grèce) attaqua la Perse, comme Daniel 8 : 5-7, 20-21 l’avait prédit. Il s’appelait Alexandre le Grand. Mais Daniel écrivit une
grande partie des prophéties de ces chapitres pour « le temps de la fin » (Daniel 8 : 17 ; 11 : 40).

Daniel 8 : 23-24 décrit l’avènement d’un roi « au visage audacieux, et entendant les énigmes » (traduction Darby). D’autres
prophéties montrent que cet homme fort se lève en Allemagne et dirige l’Europe. Dans sa brochure Un dirigeant allemand fort
est imminent, M. Flurry écrit :

Ce dirigeant à venir bientôt pourrait littéralement être appelé un roi. Même s’il ne l’est pas, la Bible lui donne cette
étiquette. Lorsque la Bible parle d’un roi, dans la plupart des cas, elle dit que ce n’est pas un gouvernement
démocratique. Même s’il n’a pas ce titre, il va diriger comme un roi. Cette vision dans Daniel montre que l’empire
européen est sur le point de devenir beaucoup plus autoritaire.

Cela signifie un changement massif pour l’Europe—un effondrement du système démocratique qui domine actuellement. Le
livre de Daniel décrit cet empire à venir comme une « bête »—une puissance agressive et belliqueuse, qui n’est pas limitée
par l’État de droit ou les subtilités diplomatiques.

En inscrivant la protection des migrants au cœur du droit européen, les gauchistes européens se sont assurés que l’ensemble
de leur système s’effondrera lorsqu’une nouvelle génération d’hommes politiques se confrontera à ces problèmes.

Attendez-vous à ce que cette nouvelle Europe émerge rapidement. Pour comprendre ce que dit la Bible à ce sujet, et
comment cela s’inscrit dans le plan de Dieu pour l’humanité, lisez notre article sur cette tendance intitulé « La montée d’un
homme fort allemand ».
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